Sly and Robbie ont marqué l'histoire du reggae. En plus d'être une des sections rythmiques les plus renommées, ils forment également un couple de producteurs très prolifique avec leur label Taxi Records.
Sly & Robbie est formé de Sly Dunbar, batteur, et de Robbie Shakespeare, bassiste. Ils ont commencé à travailler ensemble dans les années 1970 après s'être chacun fait un nom sur la scène musicale jamaïcaine. Sly & Robbie font partie des artistes les plus prolifiques toutes catégories confondues puisqu'ils auraient contribués en tant que musiciens ou producteurs à plus de 200.000 chansons.
Sly a commencé avec le Skin Flesh and Bones Band, et Robbie avec The Aggrovators de Bunny Lee. Les deux jeunes « rude boy » du même âge se croisaient dans les clubs et autres sounds systems de Kingston. Ils partageaient la même histoire, la même idée de la musique, fortement marqués par les légendaires sons de la Motown et de Studio One ou Treasure Isle. Les producteurs et frères Ho Kim les firent jouer pour la première fois ensemble en 1975 avec The Revolutionaries, backing band du tout nouveau label Channel One.
En 1976, ils jouent sur l'album Two Seven Clash de Culture, accompagnent U Roy pour sa tournée anglaise. Puis c'est Peter Tosh qui les embauche et ensuite les ex Wailers, Bunny Wailer, Max Romeo, Prince Far I, The Mighty Diamonds, Gregory Isaacs, Prince Jammy, Dennis Brown... Moteurs de Black Uhuru ils accèdent à la renommée mondiale avec le succès du groupe, un Grammy Awards, et une tournée en première partie des Rolling Stones.
En 1979, c'est Serge Gainsbourg qui les contacte pour produire son premier album reggae "Aux Armes et Cetera" avec les I Threes. Expérience étrange pour tous, mais qui se passa tellement bien que Sly & Robbie rejoignirent Gainsbourg pour sa tournée française.
Non contents de jouer sur une pléiade d'albums de légende du reggae, ils sont aussi crédités de certaines évolutions du genre. Le beat de batterie Rockers (qui correspond schématiquement à un coup de grosse-caisse par temps avec un tempo doublé à 135-165), évolution du One Drop, est crédité selon toutes les sources à Dunbar. Toujours à la pointe de l'évolution, ils sont aussi présents lors de l'introduction des machines dans le reggae et le développement du Rub a dub. Dans les années 1980, outre les albums de plus en plus expérimentaux réalisés avec Black Uhuru, ils continuent de produire de nombreux morceaux à succès sur leur label Taxi Records : Fort Augustus (Junior Delgado), Revolution (Dennis Brown), Baltimore (The Tamlins). En 1993, ils produisent les tubes mondiaux de Chaka Demus & Pliers Murder She Wrote (basé sur une reprise du Bam Bam des Maytals à laquelle Sly incorpore des samples de tambours indiens comme le banghra ou le tabla) et She Don't Let Nobody et imposent le nouveau son "bam bam" de Murder She Wrote qui préfigure avec le Body Workshop de Steelie & Clevie le rythme dancehall "bogle".
En 1995, ils participent à l'avènement du nouveau son "new-roots" en collaborant avec les labels en vogue X-terminator, X-rated ou Star Trail et en 1997 et 2001 ils participent a l'enregistrement de deux albums de Pierpoljak, Kingston Karma, Je fais c'que j'veux.
Ils ne se restreignent pas à la scène jamaïcaine, mais jouent avec ou produisent des superstars du rock et de la pop comme Bob Dylan, Mick Jagger, the Rolling Stones, Grace Jones, Gilberto Gil, Joe Cocker, Serge Gainsbourg, Simply Red, Michael Franti, Sting, Khaled, Tricky, Carlos Santana, Sinead O'Connor...

